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SANTOS GALAN Marcelo, matricule 3938 à Mauthausen

Fils d’Indalecio Santos et de Paula Galan, Marcelo Santos Galan est né le 10 février 1911 
à Madrid en Espagne. À l’âge de 28 ans, il épouse dans la même ville, Emilia Casas Lopez, 
âgée de 26 ans, fille de Santiago Casas et de Maria Lopez. De cette union, naissent deux 
enfants, Santiago et Luisa. Marcelo Santos exerce la profession de mécanicien automobile. 
Comme beaucoup de républicains espagnols, il fuit la dictature de Franco et vient se réfu-
gier en France. À son arrivée, le 14 février 1939, il est interné au camp d’Argelès-sur-Mer, 
puis en septembre au camp de Septfonds où il reste 20 jours. Affecté à la 101e compagnie 
de travailleurs étrangers, il rejoint la ville d’Angoulême où il est affecté en tant que spécia-

liste à la fonderie Cordebart. Il serait arrêté, selon ses déclarations, le 12 juillet 1940 par les autorités alle-
mandes dans la chambre qu’il loue au 90, rue de Paris. Marcelo Santos est déporté dans le « convoi des 927 » 
parti de la gare d’Angoulême le 20 août. Quatre jours plus tard, il est interné au camp de Mauthausen sous le 
matricule 3938. Le 30 août 1943, il est affecté au Kommando de Schwechat avant de réintégrer le camp de 
Mauthausen (matricule 40649). Il y est libéré le 5 mai 1945 par l’armée américaine et rapatrié le 1er juillet par 
l’Hôtel Lutetia à Paris. Après la guerre, Marcelo Santos est incarcéré à Ay (Marne), puis à la prison de 
Fontevrault (Maine-et-Loire) et, enfin à celle de Nîmes (Gard) où il décède le 3 janvier 1958. Sa femme vit 
alors à Madrid avec ses enfants.
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